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JOURUNAlL POUR 1013t
lLit Icctitrc eî.t le premier des~ itaisirs."

Vol. 1. OTTAWA, 293 AOIJT, 1878. No.

AIMlER ET' ÊTRE AIME~. En ce moment, ce délai était dle peu pedassitmbes. Il était certain

M.~ ~ ~ ~ ~ ~~~~i p1llti~ tî ~u orln-<ulresbyitère, visiteurs et hôtes ; car expressive. qu'il était Ilun nèégre tout
ý,I Tiothe éaitvttf pur 'ils-ces <derniers st'iîlaielit se regarde-r etie(r;" le corps, les jambes et les

t4int, et, connue il le répétait sanlsiet sans doute se regardamienît aussi b>raîs étaient il leur place, et six tête
Cesse, il linvait ni poulet nii enfant. comme les oblierés. ý'C'étaîient <les laisait bienunmie partie de soli mldi-
Un jelue coluimis, avec Ilmm *,ieulI jours délicieux pour toits ;des jours vidu.
Verilile nloire, ', comme il app)lelatit!*de sainte (-llusionî, où les coeurs s'on- Poinp) resta counfondu ; il comprit
soit petit niègre, toujours en train' (lei vraient pour ce montrer danms leur ce qu'avait dûi souff'rir lit pauvre bête,
flaire quelque bévue, voilà quelle heauté' pure, et pour s'abandonner à sans avoir le minjdre souvenir <'avoir
tauit $il miaison, unet nunulor.telle amiiitié, commis la Cailte.

M. Timothée avait une paire de MNl. Tiinothe-e était sur dles épines: Il Il m'a joue tun touir," luit lat pre-
beaux ehevaux t't un respectable <le jour eni jour il épiatit avec un oil lnière pensýe dle l>onmp. Pomîi avait
char-à-banc, dlants lequel il se prélas- <l'ai5.rle lit blanche voile (lu bâtimne t des selntimuents religieux, ]liait; sa foi
Sait les graînds jours. Mais le digne tant dé-siré ; et quand il l'a1perçut était flort peul éclairée. Elle devenait
char-à-banic quittait raremlenit lat re-; enfin, suiv-ant li route tortueuse bienu très-vive particulièremnt quand il
luise ; une bonnle vieille voiture leloimi au deàdes prairies, il trouva faiisait noir. Les esprits aut pouvoir
reinplaçait d'ordinlaire, et grâce à sont qu'il était trop tard dans l'aîprès-midli desquels il croyait étaient de noirs
habileté-, NL. 'l'imnotmée sav'ait fbrt. bien pour remplir son1 importante commmis- esprits, dont il nl'attendait jamais -.11
oni tirer parti. Elle lui servait à triiis-'sionl il huiflait attendre le lei<leiîain cuit secouirs. tSoli idée fixe était qu'ils
porter les marchandises de chez lui; mautin. lne cherchaient qu'à le l'aire ergr
au débarcadère, et réciproquement. M I. Tinmotht'e était trè-s-mnatinali, et ou. commue il <lisait, Il à totiriie!-iter
Le débarcadère était -assez éloignié s'ellorçait <le donner cette b)onne li pauvre lièire' Toits les malheurs
du' centre du village ; aussi lat voiture 1habitudei à tout(% sa filuille ; mais lat qui lui arrivaient, il les leur attribuait;

deenitele 'aiegrnd uiltéj iell Jnny, si elte n'était jamais toutes les bévues qu'il commettait,
pour le voieinagîe. tpressée d'aller se coucher. st' montrait, surtout celles qu'on découvrait, il les

Lis malles deeEdwards avaient ilen revancehe, très-peu jalouse do voir leur inettait sur le dlos ; et toutes les
été luises à bord d'un sloop: oui les ilever l'aurore. l'omnp répondait à tout fois qu'un accident ex traor< lnaire le
aîttendait chaqû'e jour. M. Whartoni appol pair un Il Oui, mniossol.", toujiourls chag~rinîait, sains qu'il sût auli juste cii

aidr àles trnsprtr at cttae: eprsëtni niein movemntavant une soluition touite prête pouir la dt

lorsqjue lebâtimuent arriverait, Il;la troisième iiîterpt'llatiou. ('e matin- ficulté.
Timnothée avait de sont côté renltIà MNI '1iimuthée avait cependant Il Il m'a joué un touir." L'individu
une visite et causé à ce sujet avec réss réveiller comuiplètemneuit. inai- (fue l>omntp délsigmiait par cet il, nul lit.
Mille Edwards. Il avait vil ses deux'tre >oîuip avt'e l'Ibl i e filsait le savait mieux que lui. I1line lisait
charimantes filles, hiasardé l'unle des i pas très-claire dans l'écurie ; matis jaimais soit nomn, mais il le considérait
plus belles révérences dont il se sou- Connue tout était en plaîce, peu inuipor- évidemmn-enit Conmue le général en
vint, et pris coligé. M. Timothée i tait, chief <lt's mialinus esprits.
étatit en révolutioiî ; cette entrevue 1 - oh ! scéléýrat, vois doncue M Quand tuii ma reg-arderas ainsi,
faisait époque dans soni existencee il iTiglmItbody lit cepttt' exclauniatioîî en animal ! tiens, vosc eti as fit;

iîavijteiiorejamnails été eia contact passant à côté de soit cheval flivori. le chevl estatchàl'mnudes
avec tamlit de douceur 'éininie, et ", Vois, imbécile ; Conmment as-tul liaire? inai±eroire, il nî'a, pas pu se coucher
d'ardente penIsées échauffèrent sont Tu as serré la vieille lmetiens; tet de tout la nuit! N'es-tu pas un misé-
coeur tissez senîsible. Il Ces damnes tolitte li sainîte nuit li pauvre bête rable vaurien, hiein ? Ne imériterais-tu
allaient être ses voisiunes; il auraient S'est tenule sur ses jambiles! " pas que...
sauns doute plus d'une occasion (le Méaiitre Pontî sortit alors <le <les- Pointp fut quelque pou effirayé du
leur rendtre service ; le doux privilé-esu 'ur hvl et, la bouche toit de sont maître ; les épithètes quil
de les recev-oir danus sont bel étaîblisse- béante, regtarla Soit luatre d'un air. lui adressait étaient les expressions
nment, de leur mesurer des nulles de égaré,e consacrées, et par conséquent l'ini-
ruban, de leur fburntir touts les jolis Z> oimp était ui assez curieux échan- l<juiétaient î)eu~; mais le ton dont elles
riens qui convieuiteiut à des personnes tilloui de lat nature humaine ; il paratis-~ étaient accomnpatrluées était décidé-
de leur rangil." Car, bieni que Ml. sait avoir de dix-sept à trente ans; c:ir ment très-siii catit. Poinp com-
Timothée connûit l'état de leur for- il eût été diffticile d'attacher un Age à iniença à se tiretr v-iolemment la laine;
tunue, il admettait unîe certaine hiérar- peu près juste à une pareille figtre. il thulait bien faire sortir les idées de
chie dans ce bas muonde, et nie pro- il était court, assez trapu, avec des sa tête; enfin il se rappela un peul ce
portioîinait pas soit estime au nlomlbre traits énormes; ses yeux, solinezc sa qui s'était passé la veille.
exacte des dollars. Il plaçait donc à bouche et la tuasse elitière de lait tète ', Moi, muaitre, moi ! Non, nion, moi
un très-haut degré de l'échelle sociale semblaient, à preîiière vute, appar- pas avoir attaché Tomt comme ça; un
la v-euve et ses filles. Il ni'avait pas tenir à un trèts--andl( corps. Mais lors- autre. Moi pas souvenir, ruaitre, du
encore vut le fils, que le regard 'desendaliit vers le bas tout, quand Tomn il est revenu hier

Cependant les sloops abordaient et de sa personne, on eût dit qu'il mar- soir ?
celui qu'on attenudait n'arrivait p-as. chaît sur les genumux, et qu'il avait "M. Timothêe comnieuça à raussemn-
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bier ses idées. Il était, sorti très-taird eÛt iimlés ; et, eni passanlt dleviaît le place s'il étatit routlé comme un liéris-
av(e le echeval ; il avait été rend(re presb>ytère, ils se mirent tellement en soli, et M. Timotlîée avatit Io malheur
visite il 'M. WVharton, et se souvenait tritis, que M. Timothée l'iit. obligé de de n'être pas grand, comme je l'ai

îaiiîteaît d'%oir luis luli-nîêînie ]e re.streinidre leiur ardeu.r.. Après avoir déjà dit. tine l'ois dedans, il avilit été
cheval il l'écarie, ne vouhîant pas passé lit demeure qui intéressait si icoÏtnplétenlienit enerlouiti, et sa p~osiil,
trouibler le sommeil dlu pauvre 1>onxp, vivement le petit homme, les chevauix nie semiblait pas moins désespérée que
(ui i était après tout l'enflant gitté (le. quittèrienit la grande route poir entrer celle de .Tonas dans le ventre dle lit
s'oit uM.itre. Idans unt chemin étroit qui mentait baleine. Pour comble de malheur, les

Matis le brave hommie ne s'expli- directement aut lieu de débarquement. cheveaux étaient des bêtes très-imipa-
<i ast e~(oiIlilieit il avait attaché le Ils n'avaient encore parcouru qu'ue tientes, et Pollnp n'eut jias8 plutôt

viheval d'uine nmanière si contraire a courte distance, tit qluar de mlille qutitté lit bride et pris sa course, u'ils
sol li.hjùti(dt. ipeut-être, lorsquie, par une gambade, prirent aussi la leuir. M. Tighitbody

Mý. 'iliothée s'était depuis quiel- lun des chevaux se prit lat tête dans sentit qu'ils s'ent allaient; tout solide-
<Ille5.joui*s mionté lat tete. Il fallait se les ' rnides de son cainaradoe. A force ment ancré qu'il était, il aiurnit plinmnîtrer avec aantaige, il voutlait (le tiraillements et dle caresses, M noetnrsldmn e uds
avoir tit suieves. 1>elt-t'tre était-il son:; TigIltodIv réuissit à les arrêter, et muais ici eo p)rtsmitiit unet antre dIifli-
l'etmpire dle ceQs 1)1se <ian< il avait Pommp reçuit l'ordre dle remettre les cuIité. Il n'avait qu'unie seulle main
attachée soli cheval ; cepemidatit il ime ,choses eni ordre. lib)re, l'autre se trouvant, aut moment
laissait pas qule d'être encore C'eseu- (était décidément unt dles mauvais de sa descente, enaéedans une
harrassé à ce suijet. jours dle 'M. Timothée. poche (le derrière, oit elle était lrorcée

Mais le souvenir de e quli s'était Il avait imis dans la voiture deuix de rester : et d'ailleurs il avait lâtché
passe l'avaiît radoucei à léadde petit tonnîeaux (lut'il voulait retournmer les cnumles pour qule maitre lPmil) pûmt
Yiii. 1vides au sloop quli (levait liii apporter à soit aise arranger les chevaux. M.

Allons, Poiup11, <jIl'il n'en soit plus1 dles mrladie. En lioînîie soi- 'l'igh t bodNy sentit dlonc qu'ils allaient
qulestion, nmon zi'çoii ; Iiiis (lu trill rll(l\ l.I i Iie 1 ,ildccl re lat s 1)03 train. Le fitit est qu'ils s'en dont-
les clhevauxi, et bros,-se-les bieni, eii-' douives après avoir vidé les fûuts, et liaient à coeur.joie, nie sachiant trop
teîîds>-tu ? I oamme il n'yv avait poinut à dlouter (le euix-mêmiesq oit il leur plamirait <le s'ar-

-( )ui. oui, mnaitre. "leur solidité, il s'était perché sur tin rêter. Qu'on s'imagine l'anxiété du
Ponil) se remit à l'S'uvre, frottanit,. des tonineaux, où il se trouvait tout à pauvre homme ! M. Tiniothmée savait

brs (n le tout cSeur. fait à sout aise et amscraindre aucune que la route passait sur deux ponts et
Il y a des tours dans notre xuialhiei- révolution. qui'atiuun d'eux n'était garni de paya-

relise existenice oit tout va dle travers j .uste tit moment où Ponti avait pets ; chose évidlemnment peu. faite
v est suritouit lorsqule nous av'ols beau- réusitut arrange<r et qunittait la pour le rassurer. S'oyonms ,justes, sa
col) à thire, ; il semble que nous: tête dIes chievauix, il entendit un léger trayeur était bien excusa-tble.
soyonis sous l'iimmllueiie d'un cauche- bruit et tourna rapidement lat tete dut u moment même où Poinp prenmait
inar. Nons voudrions aller vite, les cir- coté dle la voiture. sa course, un jeune homme sauta du
constances l'exilgent, et nous renomu-- Grand diable ! ", champ voisin par-dessus la haio et
trons à tout bout de champ des obsta- 1Polfl) re±rar<la de tous côtés autouir bondit rapidement vers la voiture. Il
('les ; plus nous nouis pressoîls, moins (le Ilui ; iais plus de inaitre. Il se mit avaîit vut l'accident à travers les buis-
nims avançonîs. les p)oiulirs sur les hianchles et resta lat sons qui bordaient la route ; niais il

C'était donc lui (les mnauv:uis.jouirs lèvrîe sutpérieuire penidanite, les veux 1n'avait eté aperçu ni <le >onmp ni die
de M. Tinmothée ; à chiaqute inist-amit il démesurément ouverts, soit niaitre Crtiiaiat, s'il voutlait
lui survenait des emipcemnt at- -1 Grand diable ! Oùt est mlaître ? saisir- la tête (les chevaux, <le les 01hlr'a-
tend(us ; mais il avait enfini suirmnté [-ne voix creuse, caverneuse arrivai ver et d'auiginenter la difficulté. il se
touites se dillictiltés, et il était prêt à julsqui'à sont oreille : 1dirigtea vers le derrière de lit voiture.
paitir. 'omme il s'attenidait à avoir 41 Aut secours! aut secours ! Pomp, I l en était à quelques pieds et allait
l>eaiicouj> dI'ouivrî±re, iîiaitro l'oipl vite ! s'accrocher à une <les traverses, lors-

devit 'aconîagnr. Il l'a emporté ! granud diable q u'un soudain élant des chevaux la
Ilaisait unt froid piqutant : IPoml Maitre a retourné à laiasmi' luit hors <le sa, portée.

.Cre*lottatit ;il prit donc "eb précaîution,, ]Pomp s'lnade V'autre coté dui -- Aut secours ! au secours!h Je suis
et ivveloIp)a, d'unm vieux pardessus, chiein. La voix l'appela <le niouveau ; mort, Pomp, au secours, vite ! "

porté atittrellois par sol' mnaitre. Pour elle semb>lait encore plus éloigniée. Excité par les cris de la pauvre vic-
lui, ce n'était pas auitre chose quu " Iollp ! PonmpI ! au secoutrs au se-, timnie, le jeune homme lit un ell'ort,
sac ; muais 'o mp n'y re gardait pas de cours! " désespéré ; il sentit que la vie d'un
si près. Il avait relevé l('s muaniles Poim ne put v résister plhus long- être humain dépendait de sont succcs.
pouir donner p:usSageL à ses ilailis, et. tempsl). La, soudainie disparition de Uni bond de p)lus et il saisit la tra-
ses «Jaumbes pouvaienit *Jouer eni toute soitn aitre, ces cris de détresse qui, verse. Le sol lui manqua sous lt's
liberté. NI. TI±rltbodv allait lui fiire paraissaient sortit- de dessous terre, pieds immnédiatemneit car les chev'aux
les observations sur la, manière dont touît ann)onç.ait d'une manière coni- couiraient, à bride abattue ; muais il tinît

il était liug1-oté, muais P'oîp s'était dé'jà vincanilte unie catastrophe. Soit tour bont, et le désir de sauver un homme
blotti dans le thund de la voiture, et nie allait p)eut-êtref venir, d'un danger mortel décupla ses forces;
laissait voir qule sa, tête; il échiappa "Maître p)arti à lat maison, sûir." qîuelqîues eflbrts encore et il fut dans
donc par force majeure à l'examen. Les 'jambes de Pomp se déployèrent l'intérieur de la voiture. Il saisit alors

M. Timnothée, eni revanche, avait aut venit et elles arpentèrent lit route les brides d'unîe main habile, et, sanîs
soi-gné minutieusement sa personne; avec la rapidité que réclamait la cir- crainte pour lui-même, il lit en sorte
il p)ouvait, dans le cours de la constance. de calmer l'effroi des chevaux, (lui
mlatinée, se trouver eni bonne c'oin- M. Tightbodv n'était pas allé plus comnmençaienit û s'alarmer de leur
l)agniic, et il voulait paraitre, commne bas que le fond dlu tonneau; mais, liberté. Il ne les eut pas plutôt ar-
nlous a1vens dit, à soli avanîtage. (laitis lat position où il se trouvait rWts, qu'il Jeta les veux sur le nial-

Les evax n'vai n aais été si rédluit., c'était asse7 pour cacher coin- hieureux, qi, lui aussi, le regardait
1ient ,rran-gés ; ils desintla tête, plýett ta perscOiiiie. L'homme le d'un air piteux. Ilb étaienmt tétraig«ers
iomin si l'aspect de leur imaitre, les plus grand tiendrait certes peu de lFun à l'autre.
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J!

X ' 18
JR TOUS



Que tolites les b)'Iéédictionis du1
ciel soient sur vous et vous ré<'Oili-
pensent (le votre couraige vt (le % otre
adresse. Sanîs votre aide, j'étais un
hommie mort, mion jeune monsieur.

-Ayez uni 1)Lu de patience encore,
maon boit monsieur; qtue je dételle les
chevaux, car ils sont bieun excités."

Ce l'lt 'allaîire dle quelques instants,
car le jeunie homme s'y entendait
Les chevaux furent dételées et atta-
chtés à une barrière, et'-M. Tightbody
put alors esp)ére.r %ue délivrance pro-chaitie ; mais il s'agissait encore de
trouver un moyen proilt d'y réussir.
Un seul expédlient praticable se ré
sentait :il fiallait. renverser le tonneau
avec sis car-frasoîî humiiaino et aider
niotre hiommiie tant bien qlue inai à
sortir de là.

Pour M. Tiglithody ce ne fut pas
chose faîcile, Mmne avec le secours
lit jeuine houimîe, qfui avait fort à faire

dle teniir lat tête du malheureux, rap.
procliée autant quse p)ossible de ses
p)ieds, pour mieux retirer la careasse
entière de M. Tighltb)ody. Il sortit
enifini et resta étenidi tout de soni loisg
tt fond( de lat voiture, respýIiramît il
pleinis poumons et p)oussant diverses
Vxclamationis fort peu intelligibles en
ce moment: puis il se dressa tout à
coup sur ses jambes et jeta les yeux
autour do lui, comme pour savoir où
il était.

1- Pouvez-vous me dire, mon * Jeune
gentleinan ... (lit-il d'une voix mual as-
surée, avez-vous vu q~uelque chose
comme unei verminîe noire qui était
près dvs echevaux lorsque cela est
arrivé ?

-J'ai vu quelque chose <le nloir,
monsieur, dit le jeuuie homme avec
uni sourire, Eàisaut <le rapides eniumlan-
bées vers le village; il allait Probable-
muient chercher du secours.

-Coquin de uoir ! il va faire une
jolie histoire de tout cela! 'Mais puis-
je prendre la liberté de deinander Ile
nin de celui qui vient de tue rendre
uni si grand service ? Vous êtes étran-
gVer '. ce pays, je suppose?

-Je suis étranger, on elibt mon-
sieur, et tout récemment ai-rivé duits
le village :mon niom est Edwards,
JTames Ewad.

Mý Timothiée paruit confondu.
Quelle heureuse circonstance ! s'il
pouvait en profiter!

I ed-wazrds! Quoi! seriez-vous le fils
de cette excellente dame qui va s'éta-
blir p)armi nous ?

(Lit siidie au prochain nurnéro.>

-Qund on1 Cherche tiille raisons dle la
lfortune d'un parvenu, lui Wien trouve
qu'unel : soli mérite i

-us eîtereli(us le bonheur dans les
i lt-c- il lit 11(1 li i 1 tt, qjiuiland iv
le Voient lias) u'ae wIlle d~. <el.u (Ile nu
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CELA'lz N'ARRI VE QU'A MOI 1

Vo>ilà ceit. lem liit &lion lit pu unver
selluimici t ut lit plus littssuitielit îîly
(lui soit daîns i la hngue îistolle

Ce/a n'arrive qu'à noi, se dit (les inillo
l)etitH dléSlgrolnenlt. do0 lat vie*jrnlr,
les pl us eoi nullu et les plus fruîueîîts1.

En tr'olivran t Vos rideaux, contsutltantt le
ciel gris et voyant le tetips douteux, vouis
vouts êtes, (lit le Ilatin :Pleuvra-t-il ? lie
pleuvrat-t-i I pas? ... bahi I il lie pleuvr'a pl.

Et Vouts tes sort i sanis le p):11riiplttit préS-
c» t ittiel. Un ( uart d'ihour vo .rus su r-
vienlt l'oage re5 Ccevez 1 1lVOts...
quelle exclaination latissez-vous éch:îp-
per-?...

-celai n'arrive qiu'àî Inu

voits.. arl pont. lit:npge le toin1i).
presse. lu lbateau îîattend pa ss, vous êtes

l>S1110 dejac retitr<i, Cependaniit il % olias
re.-te quel4ques deriorios emlplettes û floire.
vous ent rez à lit hâte dans unt nrîai.in,
voust petssise prô ce1 1r (to iit vousq
:ivez ,es uin, puis vouts vous jetez dans lisse
Voiture el) criantt tit cocher: Ait ba:teau
et je te dlonne une piaistre î'i nous ar rivons
.1 tom ips

Le rocher brûle le pavé, brise son fouiet,
éreinte sa l,èto... Vains elblrts Il l1... vous
airrivez 1111 quitl, juste à1 tei)l) pouir Voir le
steaunbteat déroulant, titi Iilieus (le la
riviôre, tsou pa.nacheIi do fuguée 1...

-Cela n'arrive qu'il moi !

Mouillé un jour* de Chapeau neuf l
.Eul:ibilut jour lie panl talons. blanc

Maladie un ' jouir (le par'tie flge I
-Cela n 'arriive q u'àit nui I

1Eh11 bien 1 lion. Si celaî peuit vous coti-
scler, ' I ça arrive à tout le 1ionde."

Cet n'arrive qu'à itioi contientlfxrS
si<)n d'un regrret, d'un dépit, d'une coltl
sourde, et a'ppi u:x é% ôînieîut sisal-
heuireux <qui peuvent îîîeoinbor aà spc
Iiiniie.

CYa n'arrive qus'à lmîî! contientt line expres-
sion d'env'ie et s':tpplliquie atux.événieintts
heureux, inattendu." preque~ioprs

-Un tel vient d'lîeriter de qutinze cent
livres de rente !

Ca n'arrive qu'à lui 1

-Un tel a perdu sa fonile
Cil n'arrive qu'à lui.
Les dIeux locutions sont di:unétrilemient

contraires.

-La vertu qui nous coute prouve quc
nous alimsons Dieu. La vertu salis efforts
prouve qu'il nous aline.

-L'adversité, li noue rend indulgents
pour les autres, le rend séves.lc envere
nous1.

Jolie réflexion d'un nègre: Toits les
hitonnie sont formnés de terre, uage comamo
les pipes, ils sont dagitant mecilleurs qu'ils
sont lMon cii1o1t4 /!!
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l aéronau te V.11'îîlit opéèrer unes de4-
vente <danis lits enîdroit quelconque de l'A-
frtque ; tin vieux nègre., ignorant qu'il
existait titi tei lmoyeu <le locolmotion, filt
soinm-é do saisir la <corde et par' là 11tci-
liter lit descentelt du% ballon.

Il tremibla <le touts ses nieinîtres et re-
fusal, jusqu'à ce (isu le canion d'un pimtolet
1)rai tI sur1 liii, titi paraissant ue iii-
jonction hitIl formelCle, il s'en saillit Cin
disant.

Ion Iil, je savais (que Vous viendlriez
uin.jour. miais; *jo li croyais pas1 qu vouis
euissieZ besoini <le mloi pouIr venlil."

Deuxr penfsées profides d'un Scieur de bois.

L'exérinceest commile unt paraipluhie,
Ili dev1ralit nus servir oilnmauivaise silu-

soi),
Mais 1.a Itlpar-t dui temlpe, elchacn <le nous

Son vieux riflaurd à la ilaition.

Un i <lasselîr pr.udent al toujours ctIux
poires l'rune pour lat soit', l'autre pouir l
Poud<1re.

X ***voyait lit de. ses amuis fort triste
et fort malussade.

-Qît'ats-tui donc ? liii dit-il.
-Je (lois, je le puis5 payer, ça Mn'in.

quiète...
-Bons I lauisse donc l'inquiétudeo à tont

créanc'ier.

.Dimiattclt, le sonntettr <le la paroisse..
fztisai.it retentir- les airs d'unm cauillont lotit
la1 iesuire n'était pas irréprovlhable, grâîce
àl luelues verres de trop.

i ,quti eu trouîvauit là, s':tppr0eiO
dit brave hommne, et liii lit avec cette
stlisanlec que tout le inotîde liii connait

-Ehl 1 vieux, vous sonniez très imaI.
-Qu'est-ce que çat 'Vous lait l Volus,

vous étes <lonc Inaçoti ?
-Mtoi ? lion.

-El1 bien I alors, piourquolli V es c-
elipez-votîs de ia stainerie.

Il y a qtuatre choses il)ossibles a une
fomssiie I I 1 Attaucher lit ):Iqtlet,.jeter uie
pierre, porter lits parapluite et effiler lis
crayon.-Jo sie dis pa.«s totut ce qu'elle pett
fauire !

Lie hîiffre () ressemble ai palon. Sans
sa queute, il nie vaudrait pas gr-ande chose.

Uta acrobate du cirque <le o-ok
po.sède les iueil lettres dispositions pour
Ia vie pol1itique. Il fait -là culbutes sans
s':trrêter.

s
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dit.île-Questce ue- c'est Î! iljoi- réî*s d'elle. Polir lit première fois,L n e1aijetie ds j~~tai-iQ.-e lie sais lins, repartit Mille depuis bien Ioîîzrteilips, il1011 sommneil
ÉlNtl)ýtl;elle Me l'ait l't-lle tr l'ut pleiln de trouble. Toute cette

bieiî mal. IJepuit; hier soir qu'elle agitation, peu ei lharmnie avec l'it.-
iliiiité.i' 'alitill, ie est ici, l-, délire ile l'a pas quittée. soluciaie que vous file coilliisex,

Q 0 otciiitr Les 1'allinîe, c *, d'à côté 8e' plaiirnt'eut pouirra vous siurpremîdre, et, de0 fait,S<éaIai oinit les bOrntes de ni'avoir pit dormîir àt cate(lit J'ai tikssi8té- à bieni d'autres iiaîsèet'
(f<i(- Jl'ai ili(iIie'. 1''i. taiiie qu'elle a filit cette Imité " sans m'émouvoir. Matis, vous le con-

e' ere trotiverex-vouis qu (lU'.< Ces détails étaienit pour moi d'unie eevrex aussi salis beaucoup de peinie,
,liii suis trop ilp'it sur ces dlétàtil.i; banalité peu capable de frappeil)r miou Louise était pouir moi mi être à part;

toitet>j. e i't l'aurai pas~ lait inuitile- attentioîî. Je< ii'eîî préplar'ais pas IlIQs elle Ille raJpelait mill1e doux Soit-
mîenît. si Vous êeîs aittielleitiit (011- emplâtres avec imoins (le legîuîe. ') Veniirs: 111011 p)a)S, 111011 el'lIlICe, nIIIV
vailii qu il n 'exista 'jamnais dle fille Il Toutelkuis, aui droit (lit no 22, promnades, lit mîère Leclèreý (tui hunt
plus loiliette t plus1 imp)erturb>able doujmié pair uine curiosité puremetnt (le fois m'avait porté dlaits ses bras,
danîs sa d roituire. Apré.s celii, il vJousi, nhi 1 Mte, je- tournai lat tète Vers lit enfini, les prenmières t itîdivibles seu-
est permis d'ilpr'ee si jSavais le nîouvelle malade. Quelle seeouisse! -l e satiolis dle l'amour, et, mula fioi, J'avais
droit d%' lai traiter commîîe Je le lis à lie sache pas qu'on puisse être, à lun- beau nile tenir à quatre, tout Cela
Viieilliî'5 et Juisqu'ài quel pl>iit, ('11~ provisteè, reinui par unle commotion éciatuflitit mon1 suî et élevait la

ce<tte re'ncontre, nia voiiduite ftut zra- plus1 iorte et )]liîs doulou-euse. Appré- froide% température dle mon îîîe...
tiitctieilt brutale. .1 appatrteniais alois ciez-ell iii cause,. Dans le visnx ple t Le lencleumîaîin, àu inon entrée dans
ala <t-iticorui' <Ile ves.ieumîî's -leiIs <lii et l>oil-vtrs' de lit maladie, je 'et roll- la salle ivît'Aînj fuls acelueilli

$~ ~ uiIl±îiel ji'l'a±eît up toit- vais tous les trauits de Louise'! Ap t îivîee les paroles les plus rassurantes.
tes Ci)ts Je fis lîtrath'îneîît ItiiI cela, pe'tt-t'tre fic rîîi-e le Je Loulise aivait paissé une nluit calme, et
atutre hommiiîe (lii Jour. (Ille .' i Pus iln'zipproclîai. Pour mîoni suipjlit, il la raison liii étaitenutièrcineist revenuie.
111e»Illmer letî'mîd île du1 muai <lii é'tait n'ta.it pas dlerreur possible. La phy~- Dans la craintte que ina péec
résuilté (le mua sotte ourciac.... .. sioliouiîe que j'atvais sous les veux, iliopiliée lie lui caisât, unle trop vive

biemi que raivagtée par la inalaudie,.étalit émotionu, je n'allai pas tout (le suite à
III gua~~*.vve danis fi oit souv~eunir eui carac- elle, quelqu uveqe*'nese;j

t'*res si nets et si prolkoîîds (Ile *Je lic chargeai Mille Élistibethi d'ailler la
A e poinit dut récit. ]'lîilippî't, qui1 poutvaiîs pas mlle miéprenidre. Linise! . imnéveuir qu'il v avaait là mne persoumît'
~esv'itait les l)auiiii(r(' lourdes,' La stuîpeuîr ie cloutait sur place, L-111- Iqui deiuaidait, à la voir, unI amiii,

s avi»Sat <pie .1ieaîîi falisait (les ell'brts (lis que des amnroisî's déchiraient ia Phlilippe, éttudiant en médecine de
lîiroi i' o iî* n pais dormir, S'ous Ipoitrvine. Que diaiitousdouiou- service (tais la salle mêmxe. Minle

1 illiluiiee, dle la fraîceuir du berceau, 1 relises aifillèreilt, en1 nmme tviiips à Élisabethm vinut biet'ît me (lire que it
liés deux amuis se livrèrî'nt iuîsenisile.t mou esprit ! El1le, quei.Î'vais quiittéeI malade m'attenidait.
ment alit sonmmeil. Après une heu'tre 'i heutreuse, quelle série de malîheurs1latut i itldt u1reîlviroii de ette méèridiennie, ils se l'avait donc jetée sur* tit lit d'hôpital *? ISUleajrtcuanmb

réveillèrenît pour se m'gr(-il'î rianit. SIt pu.tsenice ici pouvait-elle rt'coti%-rir
Puiis, totut à lalit rge'l)s;.s <'t rafaiîimuoins qu'un dlrame hîorrib)le ? Quel
ils quittéreuit lit Iziirtette et pour- iétait <el dlramîe ? JTe lui pris lat iiu <'i ln ilgcî
sulivirenit leur prolmncîtade. ].e soleil la quIestio illiai, *je l'appelai par soit î .. Mon p)etit linge, dlemanude tuai mari au
s'incil liait déjà seiiinetvers. iîoiuî. Elle lie ic'e vit Ili lie mn'entenidit. :a f'emme. êtes-vous bien dans Votre eon ?
l'oulest ; les ormes do la route pro *ei- -Sa peau était moite et bjrû'lanutesi -rs.,eî nion amiii.
talent de ,rlillides omibres olue;respiratioiînibrr e p:ili>le sils -Vos e selez. pais le froid ?lui vent légrer sel levait (lit nord et veux lîa-zards roulaienit f*olleiaeZlt' P:sdi ot
earesaiit aUI. .réablcileîut le isu'.A fl dans les orbites. -Voir-e Iportiôrce ferme bienî ?
prière <le Jean, Philippe reprit : Si Je lis ia beo.ieà lit hâte, si o- ebiey ilue rend uia Ip'iee."

lé nu Plr -enouerL lat I*t" de' Vinieen- le,; iumalades eurent à se i' dr VI I AiiS CIX(blcpeuer
IlVes au .jouir où.le revis Louise', il Ihuit ma hrus<julerie et de nuloninat îiî
l'aire' ici mie enajîzîbé)te de se.pt àu huit 'et- ('tont je lie mue l)r~cia ~ '
Ilots titi illoilis. ,'allais chaque nuiattin Jur..'étais aux pr'ises -v ec 1< s plus;axjue lé'qi(is

1.a1'anié commiue *j'v vatis eneore vives :uuuixiéte's, j'attendau <l-i ill je "s ollic.iter. des ablonneenuts î>oil.
auourd'lîii, où fai, sýous It' dîaieiîr. nortei' inpaItiemîet l'arrivée lit chef' ,îr 11011 aîlNeuQ ellUIt'errouus dix 1iii-

MaIso,! service actif dans deux dle ciiî'.A pieilie, (laits sa tourntée, iuîéro.ý pendranut six illwis arsésslié
îalles: l'unle dle lemmmes, la saille aîpproclia-t-il dit n(- 22, <jile' *jaconis c a"\x jersuî.ii qjui seis*iou>siti
Sainutte-Annie, à titre' <'aide clinique ;La situationî imorale' <le Louise renîdait la 1. epio d1 $4.25, et dix Iliîîiéîos, p)eu-
l'autre d'hionîes, lat saille an-(h- extréintl'îîîeiut <illicile, sinon imupos-, dan tit ii aiuu, 1)o ir8.0
les, à titre d'elxternei( les hôpitaux. sil, l'appréciationi 'xaicti' tic sonf ét-at -

Avec cette idill'érenice st<)iqtl phyvsique ; il laialt, ;tu préailable, J O I NA L P OUIR T OUJS
qit donne bienitôt le spectacle' des sd'lrcr<'éteindre lit lièvr'e initense A'm

souflraimc'sles î>ltis atifues. fjentrai ài laqull telî 'le étaitt î'n proie. Le chief Pubié tous les Jeudis A Ottawa, Ont.,
til Jour de umelleure heuire que de', <l0ecliniique qui, à in prit-re, se livralil.Nt.Bixu

coutuime lais la saille ~amt-iiî,à unl toi examîen, ie sut eni définitive 1.NI.Buxu

"Il j'a'auis- <livers pauiiseiiiiits ài fatire.: quie l)reserir<' fille potioni calmaauît<'. CO D l' NS E L' O NE N :
("létait unl peuit aVanlt la visite« du1 iJe lit lis preui<lre mnoi-mêmne à lit paut- 4 Un tNit..... ........................... i.0
clîî'I' de' clinique et la leçon '<li pro- î're femment. lIe nie m'éloignîai de sonf Six nOIS.............................0.50
fosseutr. Tou it iaicci'ochmanît mon cha- lit qu'à regret ; i,'étis p)itoy'ablemnlitU în:...........00
pe'au à iti lit <.t enm lianit uin tabllier atl'ecté. Avanît <le pairtir, je lit recouin- $W L'abwîuecuint est xtaectuane, iyable
aLutour de'l 111iiJe dis à la fille (I', ser- muanmdai cliau<lemnntt à Minýe Élisabeth; ein:no nos<'ret t. eun

-vice : Eh bienl, madame }Jiseth uointelit <le c', e'vins leinanler 1 Tutes lets envoi dein'aretle. ern
lqu'y a-t-il de nlouvtlx ce miatini ?-l! de ses nouvelles dans lat soirée. Xletisst- P. Nài. BURiEAU,

y IL quelqu'u i t mno 22, mue répoli- <le boit cSeur veillé toute]I lai uit, 170À rite Sparkei, Ottitivn.


